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 L es expériences et connaissances scientifiques 
acquises sur la relation entre le végétal en ville  
et les bienfaits sur la santé confortent les  
actions des professionnels du Paysage et les  

propositions portées par leur interprofession VAL’HOR 
depuis de nombreuses années.
Une étude réalisée en février 2014 par Plante & Cité, 

avec le soutien de VAL’HOR dans le cadre de la 
démarche « Cité Verte », a démontré les différents 
bienfaits du végétal en ville. L’accès à la nature contri-
bue ainsi directement à l’amélioration, réelle et  
ressentie, de la santé des habitants en réduisant le 
stress, notamment pour les populations sensibles que 
constituent les enfants et les personnes âgées. 

 DOSSIER  
LES ESPACES VERTS :  
UN VÉRITABLE ENJEU DE SANTÉ PUBLIQUE 
Dans le troisième Plan national santé-environnement 2015-2019, la ministre de 
l’Écologie, Ségolène Royal, a identifié, parmi les chantiers prioritaires, celui de  
la valorisation des effets positifs de la nature en ville. Verdir le cadre de vie des 
Français permettrait d’économiser 5 milliards d’euros de dépenses de santé 
annuelles, soit près de la moitié du déficit de la Sécurité sociale(1). 

 > ÉDITORIAL 

Le paysage est plus 
qu’un droit, c’est un 
devoir ! 

Aujourd’hui, les 
bienfaits des 
espaces verts à 
l ’égard du lien 
social, de la pré-
servation des 
équilibres natu-
rels, de l’écono-

mie locale ou de la santé ne peuvent 
plus être méconnus des acteurs de 
l’aménagement urbain.
L’impulsion politique du Gouverne-
ment au service des paysages, au 
travers du Plan national d’action 
annoncé à l’automne dernier, emporte 
la pleine adhésion des professionnels 
de la filière.
Le troisième Plan national santé- 
environnement lancé en 2015 
témoigne quant à lui d’une volonté 
de favoriser la nature en ville pour 
réduire l’impact des altérations de 
notre environnement sur la santé. 
Pour autant, la réalité économique 
de ces professionnels reste extrê-
memen t préoccupan te.  Le s 
contraintes budgétaires, l’évolution 
des demandes privées ou encore la 
concurrence internationale imposent 
de prendre rapidement des mesures 
fortes et ambitieuses pour favoriser 
le développement de cette filière 
d’avenir ! 
Les professionnels de la filière du 
Paysage et du végétal restent par 
ailleurs mobilisés, à vos côtés, pour 
promouvoir la production française 
et faire de la « Cité Verte » une réalité 
pour tous.
  
Benoît GANEM

Président de l’interprofession 
VAL’HOR

CitéVerte
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93% des Français considèrent que l ’accès  
aux espaces verts est un droit civique.

Source : questionnaire digital du Global Green Space Report – 2013, En quête de vert, VAL’HOR

Niort - Place de la Brêche - Primée aux Victoires du Paysage 2014 



 > EN BREF 

[INITIATIVE]

L’Observatoire 
des villes vertes au service 
des enjeux de demain  

L’Unep - Les entreprises du paysage -  
et Hortis, association regroupant les 
responsables d’espaces naturels en 
ville, se sont associés pour créer 
l’Observatoire des villes vertes.  
À l’heure de la « ville sensible », nouveau 
paradigme urbain au sein duquel 
le végétal est appelé à jouer un rôle 
croissant, ces acteurs souhaitent 
développer la réflexion sur les 
perspectives de la ville verte en France 
et promouvoir les initiatives végétales 
en milieu urbain. Quelles sont les 
problématiques actuelles auxquelles  
les villes françaises sont confrontées ? 
Quels sont les principaux projets déjà 
initiés ou à venir ? Quelles sont les 
tendances en matière d’aménagements 
paysagers ? Autant de questions qui 
mobiliseront un large panel d’experts 
composé de cadres territoriaux.

Découvrez les 23 villes panélistes 
et les premiers résultats sur :

http://www.observatoirevillesvertes.fr 
 

[ÉVÉNEMENT] 

5e édition 
des Assises nationales 
de la biodiversité 

Les 10, 11 et 12 
juin se tiendront, 
à Dijon, les 
prochaines 
Assises nationales  
de la biodiversité. 
Deux acteurs 
sont à l’origine 

de ce projet : le réseau IDEAL, qui  
vise à fédérer les professionnels 
responsables de la gestion des 
espaces naturels et de la préservation 
de la biodiversité des collectivités 
territoriales, et l’association Les Éco 
maires. Alors même que le Parlement 
examine le projet de loi sur la 
biodiversité, ces assises seront  
une nouvelle occasion de réunir les 
acteurs locaux (professionnels, élus, 
techniciens) autour de six parcours 
thématiques pour promouvoir les 
bonnes pratiques et mutualiser les 
expériences. L’Unep - Les entreprises  
du paysage – participera à cet 
événement, dont l’interprofession 
VAL’HOR est partenaire.

http://www.assises-biodiversite.com/2015 
  

Page 2 - Les professionnels du Paysage et du végétal, partenaires de vos territoires – mai 2015 – #8

 DOSSIER ● ● ●

Des résultats qui viennent conforter 
des constats précédemment établis. 
Une étude néerlandaise publiée en 
2013, réalisée auprès de plus de 
10 000 personnes, a montré que les 
personnes habitant près des espaces 
verts étaient en meilleure condition 
physique que les autres. Selon des 
chercheurs de l’Office américain des 
forêts, les arbres permettraient de 
limiter considérablement la pollution 
aux particules fines, causes d’inflam-
mations pulmonaires, d’athérosclé-
roses et de problèmes cardiaques. La 
plus grosse diminution de particules 
fines ces dernières années a eu lieu 
à Atlanta, avec des répercussions  
non négligeables sur la mortalité,  
les forêts urbaines ayant permis de 
sauver 1 personne sur 365 000, contre 
1 personne sur 1,35 million à  
San Francisco (2). D’autres bénéfices 
liés à la fréquentation des espaces 
verts ont également été mis en  
évidence : longévité, réduction des 
symptômes cardio-vasculaires, des 
troubles respiratoires et de la  
mortalité associée, des troubles de 
l’attention, etc.

Des coûts évités  
pour la société
Selon la grille NEA, qui permet 
d’évaluer la valeur de l’environne-
ment à l’échelle d’un pays (3), le fait 
de disposer d’une habitation avec vue 
sur un jardin ou un espace vert repré-
sente une économie de 340 euros par 
personne sur les dépenses liées à la 
santé. Or, 15 millions de Français 

n’ont ni jardin ni terrasse… Les effets 
concrets des espaces verts sur la 
santé, et donc les coûts évités pour la 
société, ne peuvent plus être 
ignorés. 

De surcroît, plus un jardin favorise 
la biodiversité, plus les effets psycho-
logiques bénéfiques pour ses usagers 
sont avérés. Il représente par ailleurs 
une alternative naturelle à l’utilisa-
tion de pesticides. Ce qui constitue 
autant d’argent économisé, et de 
rejets potentiellement dangereux 
évités pour la santé ainsi que pour 
l’environnement.

 Des jardins pour soigner 
et communiquer
Les travaux scientifiques mettent 
également en évidence l’intérêt de 
développer les jardins thérapeu-
tiques dans les établissements de 
santé, compte tenu des nombreux 
bienfaits tant pour les patients – 
atteints de la maladie d’Alzheimer, 
souffrant de psychoses ou d’au-
tisme – que pour le personnel soi-
gnant de l’hôpital. Ce type 
d’approches non médicamenteuses 
destinées à prendre en compte les 
dimensions neurologiques, sociales 
et familiales pourrait notamment 
bénéficier à plus de 850 000 per-
sonnes touchées par Alzheimer en 
France. De tels jardins thérapeu-
tiques, encore trop peu répandus, 
favorisent des activités de prome-
nade et de jardinage malgré des han-
dicaps ou incapacités, tout en étant 
propices à des temps de rencontres 
intergénérationnelles. C’est notam-
ment pour ces raisons, et pour sa 
qualité paysagère, que l’aménage-
ment du jardin thérapeutique Océan 
vert du centre hospitalier de Caen  
a été primé lors de la quatrième  
édition des Victoires du Paysage, 
organisée fin 2014 par VAL’HOR. 

Compte tenu de l’intérêt grandissant 
à l’égard de thérapies non médica-
menteuses comme l’hortithérapie, 
des préoccupations croissantes des 
citoyens en faveur d’une meilleure 
qualité de vie, ou encore de la maî-
trise inéluctable des dépenses de 
santé, il est fort à parier que le végé-
tal aura de plus en plus sa place dans 
nos villes ! Avis aux maires et élus 
locaux.  

1. Tribune UNEP-FFP - Le Monde, 28 juillet 2011 
2. Étude publiée dans la revue Environmental Pollution
3. Grille d’évaluation (The National Ecosystem Assessment) 
issue d’une étude commandée par le Gouvernement 
britannique à 700 universitaires et dirigée par Bob Watson  
en juin 2011

—
« À l’heure où  
les espaces verts 
s’imposent comme 
des éléments de 
santé publique, 
il est nécessaire 
d’en faire la priorité 
de la ville durable 
de demain. La 
nature étant facteur 
de bien-être et de 
communion avec 
l’environnement, 
il devient urgent
de la remettre au 
cœur des projets. »
Catherine Muller, 
présidente de l’Unep - 
Les entreprises du paysage, 
2014. 
—

Épernay - Parc Nelson-Mandela - Primé aux Victoires du Paysage 2014
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 > EN BREF 
 
[INITIATIVE]

Le jardinage en activité 
périscolaire : un outil 
pour vous aider à le mettre 
en place  

Dans le 
prolongement  
de notre dossier  
« Le jardinage :  
un cas d’école »  
(cf. « Cité Verte » n° 7), 
nous vous 
proposons de 
découvrir « Temps 

d’activités périscolaires : guide pratique 
pour bâtir des activités de jardinage ». 
Ce guide vient d’être publié par le GNIS, 
co-organisateur avec VAL’HOR de la 
Semaine du jardinage pour les écoles, 
pour accompagner les communes dans 
la mise en œuvre d’activités 
périscolaires de jardinage. Il propose par 
ailleurs une programmation d’activités 
de jardinage au fil des saisons, comme 
la création d’un bac à compost ou la 
réalisation de semis.

Pour recevoir gratuitement ce guide, 
contactez Caroline Pichot par courriel : 
caroline.pichot@gnis.fr

Pour télécharger le guide :  
http://www.gnis.fr/index/action/page/
id/67/cat/4/ref/1439

 

[APPEL À CANDIDATURES]

Lancement du site 
« 1 000 paysages en action »

Dans le cadre du Plan national d’action 
en faveur de la reconquête des paysages 
rendu public à l’automne dernier,  
la ministre de l’Écologie lance un grand 
recensement des actions en faveur des 
paysages : « 1 000 paysages en action ». 
En donnant une visibilité nationale à 
cette dynamique de projets, à l’œuvre 
sur l’ensemble du territoire, le ministère 
incite à multiplier ces démarches, et 
encourage les décideurs à y apporter 
leur concours. Cinq grands domaines 
sont concernés, parmi lesquels 
l’éducation, l’aménagement des 
espaces et la transition énergétique. 
L’ensemble des acteurs du territoire, 
ainsi que le grand public, peuvent  
dès à présent contribuer à cette 
initiative en faveur d’une ville durable 
sur la plateforme dédiée : 
www.1000paysages.gouv.fr
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 En tant que vice-présidente du Réseau français 
des villes-santé, quelles sont selon vous, les 
principales actions engagées pour soutenir le 
végétal au service de la santé ?
Les bienfaits du végétal dans la ville ne sont plus 
à démontrer. De nombreux travaux de recherche 
prouvent que sa présence en milieu urbain agit 
contre les îlots de chaleur, permet  
de rafraîchir l’atmosphère et d’influer sur la 
régulation thermique. Le végétal en ville favorise 
également l’interaction sociale, notamment  
avec l’installation de jardins partagés. 
Ces jardins se développent déjà dans certains 
quartiers « branchés », mais l’enjeu est d’en faire 
profiter tout un chacun. La rénovation urbaine 
de quartier, telle que celle du Plateau-de-Haye 
dans le Grand Nancy, permet de développer ces 
initiatives dans des quartiers où la préoccupation 
environnementale n’est pas forcément le souci 
premier des habitants.

Les jardins thérapeutiques apparaissent comme 
une nouvelle approche du soin : quels sont selon 
vous les bénéfices pour les patients ?
Le jardin thérapeutique créé au sein du CHU 
de Nancy a la particularité d’être également un 
lieu de recherche en synergie avec le laboratoire 
Interpsy et l’université de Lorraine. 
Le docteur Thérèse Jonveaux - neurologue, chef 
de service au centre Paul-Spillmann, pôle 
gérontologie, médecine interne et soins palliatifs 

à Nancy - a créé cet espace « d’art et de 
mémoire » et mène plusieurs programmes 
de recherche autour des effets bénéfiques 
pour les patients atteints de la maladie 
d’Alzheimer et pour les équipes soignantes : 
Jaz-art étudie la structure du jardin et la 
capacité des patients à s’orienter dans l’espace, 
Jaz-burn s’intéresse aux effets du jardin 
sur le stress des équipes soignantes. Autant 
d’éléments qui participeront à l’élaboration 
des recommandations précises et validées  
pour l’aménagement de futurs jardins à visée 
thérapeutique.

En tant qu’adjointe à la mairie de Nancy, pouvez-
vous nous rappeler les principaux enjeux de votre 
agglomération ?
Je soutiens grandement l’ensemble des 
expérimentations qui lient la présence du 
végétal, la santé et le bien-être. Je souhaiterais 
d’ailleurs que l’ensemble des établissements de 
santé possèdent un espace paysagé de qualité 
à destination des patients et des équipes 
soignantes. Mais un enjeu de taille nous attend 
sur les territoires. Il concerne la continuité 
végétale des trames vertes, destinée à enrayer 
le déclin de la biodiversité. Même si l’articulation 
entre les différents niveaux régionaux, 
départementaux et locaux rend ce travail 
difficile, la préservation de la biodiversité reste 
un défi majeur. n

> LE POINT DE VUE de… Valérie Jurin,  
Vice-présidente du Réseau français des villes-santé 
et adjointe au maire de Nancy

« Généraliser les jardins thérapeutiques 
dans les établissements de santé »

 Océan vert, « ce n’est pas qu’un 
jardin », comme disent les 
usagers, mais un lieu unique, 
précieux et intime. Pourtant,  
il s’agit aussi d’un jardin. Ce 
projet porte en son cœur l’âme 
que nous lui avons donnée :  
celle des soignants et des 
soignés, jeunes ou plus âgés.  
Ce jardin permet avant tout 
d’offrir une plage de repos et de 
récupération avant la rémission 
ou le mystérieux passage vers 
autre chose…  
De la phase de conception  
à la réalisation du projet, la 
méthode et l’approche ont été 
fondamentales. Il nous est 
apparu essentiel de mettre  

de côté l’ensemble des 
contraintes habituelles pour 
revisiter le sens du projet : 
écouter les malades, rencontrer 
les familles, échanger avec le 
personnel soignant. En somme, 
accueillir tout ce qui est 
proposé. Le préalable de notre 
démarche a consisté à 
interroger l’ensemble des 
parties prenantes : qu’attendez-
vous du jardin ? Qu’aimeriez-vous 
avoir ? Pourriez-vous dessiner  
un jardin ? Les retours ont été 
éblouissants de vérité, de 
simplicité et d’humanité. Cela 
marquait le lancement d’un 
intense travail, conduit sur 
plusieurs mois, où la rigueur 

dans la conduite du projet et le 
suivi des opérations ainsi que  
le dialogue ont été permanents. 
Pour ce projet Océan vert, nous 
avons ainsi osé mettre des jeux 
pour enfants. Nous voulions 
offrir aux parents et aux malades  
la joie unique d’entendre le rire 
de leurs enfants, petits-enfants 
et amis. D’où l’importance  
de la vision d’un architecte 
paysagiste pour oser penser 
autrement et oser croire que  
le rire et les sourires sont 
autorisés, voire indispensables 
dans un centre de lutte contre  
le cancer. Ainsi est née une 
demande simple, celle d’un 
jardin pour guérir l’âme… n

> Entretien avec… Benoît Dumouchel,  
paysagiste concepteur, créateur d’Océan vert, le jardin thérapeutique 
du centre de lutte contre le cancer François-Baclesse à Caen  
(primé au Victoires du Paysage 2014)

« Océan vert, bien plus qu’un jardin »
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En France, la démarche Cité Verte est conduite par VAL’HOR, l’interprofession nationale de la filière horticole et du paysage. Au sein de VAL’HOR, c’est la Commission des Métiers du Paysage (Comep) qui étudie, propose et met en 
œuvre les orientations de l’interprofession pour la filière Paysage. Elle est composée des professions représentées par les fédérations membres que sont la Fédération Française du Paysage (FFP), la Fédération Nationale des 
Producteurs de l’Horticulture et des Pépinières (FNPHP), l’Union française des semenciers (UFS) et l’Union Nationale des Entrepreneurs du Paysage (UNEP).

 CITÉ VERTE ET VOUS 

Avec le nombre record de 131 candidatures déposées et la remise de 
31 prix, la 4e édition des Victoires du Paysage(1) en décembre dernier a tenu 
toutes ses promesses. Récompensant l’audace des maîtres d’ouvrage et 
la créativité des professionnels du Paysage, ce concours contribue 
indéniablement, depuis six ans, à valoriser la place et le rôle du végétal au 
cœur des espaces de vie. 

[Victoires du paysage 2014]

Les collectivités tiennent 
le haut de l’affiche

 > VU, LU, ENTENDU 

 

10.03.15 

La végétalisation 
influe sur 
l’attractivité 
des entreprises 
Elle représente une 
nouvelle manière 
d’aborder les enjeux du 
développement durable, 
en lien avec leur 
responsabilité sociale et 
environnementale (RSE), 
et peut s’avérer être  
un vecteur d’économies 
grâce à ses capacités  
de régulation de l’eau  
et de la température. 

09.14 

Les stratégies de 
végétalisation pour  
aider la ville à faire 
face à la canicule 
Note rapide,  
Environnement n° 662. 
Institut d’aménagement  
et d’urbanisme d’Île-de-
France – CNRS - Météo 
France. 
La végétation remplit  
de multiples fonctions au 
sein de l’écosystème urbain.  
Elle participe largement 
à des dispositifs durables 
qui permettent aux villes 
de s’adapter au 
changement climatique  
et aux futures canicules. 
www.iau-idf.fr  
 

23.03.15

Ce que contient 
le projet de loi  
sur la biodiversité 
Créer une nouvelle 
harmonie entre la nature 
et les humains. C’est le 
sens que la ministre de 
l’Écologie, Ségolène Royal, 
donne au projet de loi pour 
la reconquête de la 
biodiversité, de la nature 
et des paysages.  
 

 > AGENDA 
 
> 25 mai au 5 juin 

Lyon Roses 2015 
Journée technique 
espaces verts à Lyon (69) 
le 29 mai 2015 
http://www.lyon-roses-2015.
org/fr/congres.htm 

 
> 4 au 7 juin 

Jardins, jardin 
aux Tuileries, Paris (75) 
12e édition 
À noter dans le cadre de 
Jardins, jardin, le 5 juin,  
la conférence Unep  « Agir 
pour le climat avec les 
jardins et espaces verts ».
http://www.jardinsjardin.com/
index.php/jardins-jardin 

 
> 10 au 12 juin 

5es Assises 
nationales 
de la biodiversité 
à Dijon (21) 
www.assises-biodiversite.com

 
 
> 1er et 2 octobre 
Colloque national 
Rencontre territoriale 
des directeurs nature 
en ville et biodiversité 
à Marseille (13)
www.cnfpt.fr 

 
> 29 septembre
Colloque Réseau 
des villes-santé  
La santé dans la ville 
de demain à Amiens (80)
www.villes-sante.com  

> 1er au 3 décembre 
Paysalia 
Le Salon paysage, 
jardin et sport à Lyon (69)
www.paysalia.com 

Avec le soutien de  et  

—
« Les Victoires du 
Paysage honorent 
ceux qui partout en 
France mettent leur 
talent et leur énergie 
à rendre nos villes 
plus habitables. »
Erik Orsenna, 
Parrain des Victoires 
du Paysage 2014

—

Un nouveau poumon vert pour 
la ville, trait d’union entre la 
mer et le cœur de la ville. » 

C’est en ces termes élogieux que l’on 
présente la promenade du Paillon, qui, 
depuis 2013, contribue à faire de Nice 
une ville plus verte et plus accueil-
lante. Plus de 1 000 arbres, 6 000 
arbustes et 50 000 plantes vivaces et 
graminées ont été plantés dans ce 
grand parc urbain, 
offrant un cadre paysa-
ger unique aux visiteurs 
et la possibilité d’intro-
duire une biodiversité 
exceptionnelle en plein 
cœur d’une métropole. 
Des atouts décisifs qui 
ont permis à ce projet, 
porté par la métropole 
de Nice-Côte d’Azur, de 
remporter le Grand prix 
du jury de la quatrième 
édition des Victoires du 
Paysage. Un succès pour 
les professionnels du 
Paysage, qui ont vu dans ce projet la 
synthèse d’une impulsion politique 
audacieuse et d’une réalisation exem-
plaire. Pour Benoît Ganem, président 
de VAL’HOR, « à travers le Grand prix 
décerné, on valorise la vision d’avenir 
d’un maître d’ouvrage qui mise sur le 
végétal pour donner du bien-être à ses 
citoyens. » Mais c’est aussi un succès 
populaire que ce projet a rencontré, 
avec le Prix du public 2014, décerné 

par les internautes, à qui l’on a proposé 
de voter en ligne. Une double récom-
pense qui vient couronner l’enthou-
siasme et l’intérêt déjà suscités par le 
lieu depuis son ouverture, auprès de 
plus d’un million de visiteurs. 

D’autres collectivités ont également 
été distinguées grâce à des projets 
paysagers de qualité réalisés dans le 

cadre de projets d’amé-
nagement ou de 
construction. Espace 
public, jardin, parc, 
infrastructure, quar-
tier… : des projets menés 
à différentes échelles et 
dont le dénominateur 
commun est la volonté 
de replacer le végétal au 
cœur des villes, et au 
cœur des vies. 

Pour Michel Audouy, 
président des Victoires 
du Paysage 2014, « s’il 

faut se réjouir de la présence récurrente 
de certains maîtres d’ouvrages publics 
ou privés depuis la première édition, il 
faut surtout militer pour que les projets 
exemplaires récompensés à l’occasion de 
la quatrième édition des Victoires du 
Paysage, fassent des émules sur l’ensemble 
du territoire, à toutes les échelles ».  
Rendez-vous pris pour 2016. 
1. Retrouvez tout le palmarès sur :
www.lesvictoiresdupaysage.com

Nice - Promenade du Paillon - Primée aux Victoires du Paysage 2014


